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Dialogue interreligieux en Mauritanie
P. Pachel Florian Mbabe, C.S.Sp. Né à Brazzaville (Congo). Après 
son Bac, il part pour Libreville (Gabon), où il intègre le Grand Séminaire 
International Daniel Brottier, pour des études philosophiques. Du Gabon, 
il rallie le Cameroun, pour sa formation du Noviciat à Mbalmayo. À 
Yaoundé, il va suivre des études théologiques à l’Ecole Saint- Cyprien de 
Ngoya. Ensuite, il part pour la République Démocratique du Congo, à 
Kolwezi dans le Katanga, pour décrocher son Bac de Théologie en 2014. 
En 2014, c’est l’ordination presbytérale à Impfondo. Ainsi, il est affecté à Nouadhibou en Mauritanie, 
comme vicaire de la Mission Catholique de la ville, sous l’aile du Père Jean Louis Barrain curé. Et 
depuis peu, il est nommé Curé et Responsable de la Mission Catholique de Nouadhibou et chef de 
projet Migrant et personne vulnérables à Nouadhibou.
Contexte : La Mauritanie 
La République Islamique de Mauritanie est située en Afrique de l’Ouest. Elle est frontalière 
au Nord à l’Algerie, au Nord Ouest par le Maroc, à l’Ouest par l’Océan Atlantique, au Sud 
par le Mali et le Sénégal. Cette position fait de la Mauritanie un trait d’union entre l’Afrique 
du Nord maghrebine et l’Afrique Subsaharienne.
Le pays a une superficie de 1 030 000 km2 et peuplé entre 3 à 4 millions d’habitants. 
Ancienne colonie française, la Mauritanie est independante le 28 novembre 1960. L’Islam est 
une religion d’Etat, car les mauritaniens sont musulmans à 100 %. Le pays est composé de 
deux grands ensembles communautaires : Les Arabo- berbères (Maures Blancs et Noirs an-
ciens ésclaves), et les Négro- africains (Peuls – Soninkés et Wolofs, d’ascendance africaine).
Pour ce qui est de la communauté chrétienne en Mauritanie, elle est typiquement étran-
gère, composée de fonctionnaires internationaux, d’ambassades, de migrants et des refugiés 
en transit, souvent avec le rêve de gagner l’Europe qu’ils considèrent comme l’Eldorado.
L’Eglise Catholique est présente dans plusieurs villes du pays, notamment à Nouakchott 
la Capitale où se trouve la cathédrale Saint Joseph et un évêché – à Atar – Kaédi – Rosso et 
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Nouadhibou d’où je viens. Ces Eglises dont le catéchisme est orienté seulement envers les 
étrangers de confession chrétienne. Parallèlement à ce rôle, la Mission Catholique en Mauritanie 
exécute un volet social, éducatif, et caritatif très important au profit des mauritaniens. À titre 
d’exemple, la Mission Catholique de Nouadhibou, qui a fêtée récemment son jubilé de 60 
ans, a à son sein :
• Un Jardin d’Enfants dont les monitrices sont toutes les mauritaniennes ;
• Une Bibliothèque ;
• Un Centre de Formation en langues (Français – Anglais et Espagnole) ;
• Un Centre de Formation en Informatique, maintenance et comptabilité- gestion ;
• Des ateliers de cuisine et pâtisserie ;
• Point d’accueil et écoute des migrants et personnes vulnérables ;
• Assistance aux Familles les plus démunies etc.
La Communauté chrétienne en tant que telle, vit en parfaite symbiose avec ses voisins mu-
sulmans de Mauritanie et entretient de très bonnes relations avec la société mauritanienne, qui 
dans sa majorité reste tolérante, accueillante, discrète et très curieuse. C’est dans ce contexte, 
qu’il faut situer les contours du dialogue interreligieux en Mauritanie, avec l’ambition de créer 
les bases de sa fondation dans le respect de l’autre et l’ancrage confessionnel de chaque com-
munauté, sans prosélytisme. 
Dialogue Interreligieux en Mauritanie 
Dialogue interreligieux ! Voilà un sujet d’actualité passionnant et parfois passionné, qui s’ins-
crit dans le registre du rapprochement interconfessionnel, parfois conflictuel, à cause du rejet 
de l’autre et surtout dû par manque d’échange et l’absence de communication.
L’Eglise de Nouadhibou érigée en 1955
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Pour revenir sur le dialogue interreligieux en Mauritanie, à ce sujet il faut dire que le dia-
logue interreligieux officiel et reconnu entre les différentes religions il n y en a pas en Mauritanie. 
Nous préférons parler plutôt de la cohabitation interreligieux, pour la simple raison, que dans 
ce pays selon la constitution, la seule religion reconnue pour les citoyens est l’Islam. Cela ne si-
gnifie pas l’absence d’une dynamique qui s’oriente vers le vivre ensemble dans le respect mu-
tuel de personnes appartenant à des religions différentes. Il y a eu des sessions sur l’Islam en 
2016 et 2017 à Nouakchott durant lesquelles le sujet a été abordé avec beaucoup de réserve 
mais « cela est vu comme une réflexion purement chrétienne sur l’Islam et non comme un dia-
logue où les deux religions (l’islam et le christianisme) se prononcent. Par contre, le groupe de 
réflexion « islamo- chrétien » qui est à la cathédrale de Nouakchott a organisé des rencontres 
où des intervenants chrétiens et musulmans ont été invités pour parler des thèmes comme : 
« vivre ensemble et se comprendre au- delàs de nos différences religieuses et culturelles ». 
Donc, à priori, on peut dire, pour ce qui est de la Mauritanie, les relations entre chrétiens 
et musulmans sont d’ordre amical et individuel dans l’espace et le temps selon les circons-
tances et les motivations de cette amitié. 
Ce qui revient à dire, dans ce type de relations, on ne parle pas souvent de la religion, ni 
moins de pratiques confessionnelles, mais on peut parler de l’Islam et non du christianisme. 
Certes l’action sociale et humanitaire des œuvres chrétiennes destinées aux couches défavori-
sées mauritaniennes, font pignons sur rue, et sans entrave de l’Etat mauritanien.
Au- delà de cette action sociale, on peut aussi noter le volet éducatif du secteur préscolaire, 
avec les jardins d’enfants de la Mission Catholique à Nouakchott et à Nouadhibou où les chré-
tiens et les musulmans travaillent ensemble, et qui ont vu passer plusieurs générations d’en-
fants mauritaniens. A titre d’exemple dans l’histoire du Jardin d’Enfants de la Mission 
Catholique de Nouadhibou, nous avons eu deux ministres et plusieurs cadres mauritaniens, 
qui ont fait leurs premiers pas dans cet établissement préscolaire au sein de la Mission Catholique 
de Nouadhibou.
Je le disais un peu plus haut, nous assurons un volet formation en langues et en informa-
tique, avec une bibliothèque comme centre de documentation d’appui et de recherche aux élèves, 
étudiants et enseignants de la ville.
En toute humilité, avec notre modeste expérience comme missionnaire spiritain en terre 
mauritanienne, j’ai le sentiment que le peuple mauritanien, musulman dans sa totalité, est 
une société discrète, curieuse, accueillante, et tolérante dans sa majorité.
Dans sa pratique d’un Islam modéré et tolérant, la Mauritanie n’échappe pas au courant 
mondial de la vague islamiste, qui reste confiné dans certaines zones du pays. Pour notre part, 
en tant que chrétiens, nous ne sentons aucun rejet des mauritaniens, ni menaces, du moins 
jusqu’à ce jour. 
Ce qui dénote l’intérêt de nos assises, pour s’inspirer de l’expérience et de la dynamique 
mondiale du dialogue interreligieux, afin de l’adapter au paysage mauritanien, sans prosély-
tisme, ni exhibitionnisme, nous essayerons de dialoguer avec nos amis de confession musul-
mane, pour échanger dans la tolérance et dans l’idéale sociale du vivre ensemble.
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C’est pourquoi, nous sommes venues pour suivre avec intérêt et une attention toute parti-
culière, les assises de Zanzibar, sur le sujet du dialogue interreligieux. Avec l’espoir de profi-
ter de la longue expérience de mes collègues venus d’horizons divers, nous serons heureux de 
ramener des leçons instructives, pour en faire un outil de travail dans le cadre du dialogue in-
terreligieux en Mauritanie.
La dernière actualité, nous donne une lueur d’espoir dans cette direction, car le Vatican 
et la Mauritanie viennent de concrétiser leurs relations diplomatiques, à travers la présenta-
tion récente, des lettres de créances de son Excellence Michel Banach, en sa qualité de nonce 
apostolique, représentant le Saint- Siège (Vatican) auprès de la Mauritanie, le 23 octobre 2018.
Pour ma part en tant que responsable de l’Eglise catholique à Nouadhibou, ainsi que la 
grande famille de la Mission Catholique en Mauritanie, nous ne ménagerons aucun, pour 
tendre la main à nos amis musulmans, espérant ainsi de jeter les bases d’une dynamique de 
dialogue interreligieux, dans un esprit de tolérance, de fraternité, et d’amitié. 
Compte tenu de tous ces facteurs, j’ose espérer que le dialogue interreligieux, doit être un 
levier du vivre ensemble dans un monde de paix et prospérité.
Comme l’a souligné le Nonce durant son séjour à Nouakchott :
J’ai été surpris par l’hospitalité, l’amitié et l’ouverture, ainsi que l’accueil, que 
j’ai perçu chez le peuple mauritanien. Surtout qu’aujourd’hui, nous sommes 
dans un monde où il y a beaucoup de conflits et de tensions, une situation sen-
sible. Mais le seul moyen d’éviter ces problèmes, c’est le dialogue. Nous sommes 
venus avec une volonté pour entrer dans un véritable dialogue entre les reli-
gions, en collaboration avec le peuple et le gouvernement mauritanien. Cette 
rencontre revêt un cachet particulier, qui vise à renforcer les relations entre les 
deux Etats. C’est un envol qui contribuera à la paix et à la stabilité dans le 
monde, et consolidera le dialogue Islamo- Chrétien en Mauritanie, une société 
pleine d’incertitudes, mais aussi d’espoir. 
En terminant sur cette note d’espoir, je souhaite plein succès aux assises de Zanzibar, tout 
heureux de rencontrer ce panel de sommités et de collègues venus des quatre coins du monde, 
pour enclencher cette dynamique de paix dans le monde, à travers le dialogue interreligieux.
Je vous remercie. 
